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Dans un monde en crise, la ville ne fait pas exception. L’objet géographique, stable, fermé, devient un concept 
dynamique : l’urbain[1]. Face à l’apparition d’espaces « sans formes ni signification »[2] les politiques publiques 
se vouent à l’image d’une ville mythique, inspirée du passé. En somme, une ville qui n’existe plus. 
Le citybranding, à travers une profusion de signes, utilisés à la fois pour stabiliser la substance de la ville face à 
l’infiltration de l’urbain et pour la rendre lisible et singulière, a paradoxalement accentué la perte de sens de cette 
dernière[3].En imposant une signification labellisée de la ville, excluant certaines expériences, certaines zones 
tels les non-lieux d’Augé[4], les marketeurs, n’ont-ils pas enfermé les usagers dans le rôle de lecteurs 
modèles[5], rendant difficile, voire impossible, l’expérience de l’urbain ? 
Au final, la crise de l’urbain ne serait-elle pas avant tout une crise de la signification ? Si tel est le cas, la dérive 
contemporaine[6], inspirée des situationnistes, ne posséderait-elle pas des potentialités à explorer ? Notre 
recherche interroge l’urbain, à travers ses singularités, ses significations, représentations et communications. 
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